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FLORIOT TSM
20 000 travaux sous les flots



Floriot
Technologie des travaux du BTP

Le groupe Floriot s’installe dans 
le Golfe de Saint-Tropez et a choi-
si Sainte-Maxime et son port pour 
implanter son antenne locale. 

Un emplacement qui permet à ces spécialistes 
des travaux en milieux immergés une réaction 
optimum à la demande.
Avec ses bateaux spécifiques, Floriot TSM est 
à la pointe de la technologie des travaux de 
BTP appliqués sur et sous l’eau, par ses ma-
rins scaphandriers spécialisés. Pose d’ancrage 
écologique, intervention d’urgence sur bateaux, 
carénage sous-marin, réfection de digue, port 
et ponton, renflouage…ces techniciens de 
l’extrême plongent aussi bien sous la mer que 
dans des citernes de vin ou de chocolat et dans 
les réacteurs de centrale nucléaire. C’est bien 
simple, quand il faut intervenir dans l’eau on 
appelle le groupe Floriot. 
C’est un métier de passion strictement enca-
dré. Ici on respecte une législation drastique et 
indispensable à la sécurité des scaphandriers. 
Mais on respecte aussi l’environnement où il 
y a eu trop d’abus par le passé. Le directeur 
général Rod Granger précise « Trop de choses 
trainent au fond de l’eau. Notre choix est de 
remplacer tout ce qui doit l’être par du matériel 

certifié écologique. » Avec des missions allant 
de la pose de la fibre optique pour alimenter 
une île, à la plantation de fleurs de posidonies 
après les avoir bouturées, en passant par le 
tournage de la dernière pub Bouygues Télécom 
où 2 hommes sont perdus en mer sur un pé-
dalo, la routine n’existe pas dans le monde du 
silence. Un monde où les hommes travaillent 
dans des conditions extrêmes et dans le noir 
en permanence, les yeux au bout des doigts, 
pour la plus grande satisfaction de ceux qui font 
appel à leur expertise. •  I D 
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Le Golfe de Saint-Tropez
en perpétuel mouvement !

C
avalaire-sur-Mer est, manifestement, 
une cité qui bouge toute l’année. Le 
programme d’animations est dense 
et varié. De quoi satisfaire tous les 
publics, jeunes et moins jeunes. 

Cette programmation culturelle, tout azimut, 
correspond à un choix municipal assumé. Celui 
de Philippe Leonelli, le maire de la ville.

Le groupe Floriot s’installe dans le Golfe de 
Saint-Tropez et a choisi Sainte-Maxime et son 
port pour implanter son antenne locale.
Un emplacement qui permet à ces spécialistes 
des travaux en milieux immergés une réaction 
optimum à la demande.
Avec ses bateaux spécifiques, Floriot TSM est à 

la pointe de la technologie des travaux de BTP 
appliqués sur et sous l’eau,  Golfe Transport, 
société de Moto-Taxi, a ouvert à Sainte-Maxime 
en octobre.

Originaire de Paris, Pierre Billière, passionné de 
deux-roues, s’est lancé un nouveau challenge 
dans un secteur où les bouchons font, une 
grande partie de l’année, partie du quotidien.

TALESS, le syndicat des Travailleurs Assurés 
Librement en Europe pour leur Sécurité Sociale 
se bat sans relâche pour signer la fin du mono-
pole de la Sécurité Sociale. Rencontre avec son 
président-fondateur Hakim Razouane.
Gilles CARVOYEUR,
Directeur de la publication 
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Actualités 3

Pour la petite histoire…

Les 1ers scaphandriers étaient les bagnards 
du bagne de Toulon qui ont servis de co-
bayes. Ceux qui avaient plongé portaient 
un bonnet rouge pour se distinguer des 
autres. Bonnet rouge que le Commandant 
Cousteau portait pour leur rendre hom-
mage. 



Moto-Taxi sur le Golfe

Golfe Transport, société de Moto-Taxi, a ouvert à Sainte-Maxime en oc-
tobre. Originaire de Paris, Pierre Billière, passionné de deux-roues, s’est 
lancé un nouveau challenge dans un secteur où les bouchons font, une 
grande partie de l’année, partie du quotidien.

C ’est ainsi, qu’au guidon de sa superbe 
Goldwing, il est aujourd’hui en mesure 
de vous déposer là où vous le souhai-

tez dans les meilleurs délais. Gares, aéroports, 
Toulon, Nice, Marseille, Saint-Raphaël... il n’y a 
qu’à demander !
“En haute saison, un trajet Saint-Tropez/aéro-
port de Nice peut s’effectuer en 1h20 environ, 
contre plus de trois heures parfois.” souligne 

Pierre.

Sécurité optimale
Un parcours qui s’effectuera bien sûr dans les 
meilleures conditions.
“J’adopte une conduite tout à fait normale. Le 
client, pour sa part, est équipé des pieds à la 
tête. Deux modèles de casque connectés sont 
proposés, avec charlotte jetable pour l’hygiène, 
blouson, gants, et tablier sont fournis. Sans ou-

blier votre gilet airbag”.
Concernant l’engin, vous serez confortable-
ment assis à l’arrière d’une Goldwing, “la 
seule, insiste Pierre, de toutes les grandes GT 
de tourisme qui offre un tel confort avec sièges 
chauffants”.
Enfin, même si vous ne prévoyez pas de 
voyage, mais que vous souhaitez simplement 
profiter d’une sortie à moto, d’une heure, une 
demi-journée, une journée à Monaco, dans le 
Verdon… Pierre vous établira un devis, pour 
une sortie inoubliable à n’en pas douter. •
Contact : golfetransport@gmail.com
Tél : 06.20.87.38.84.
Page Facebook : Golfe Transport Moto Taxi 

Avec sa nouvelle équipe, Marc Bat-
tistone revient aux fondamentaux 
pour le plus grand plaisir de sa 
clientèle.

I déalement situé sur la plage de la Nar-
telle, le restaurant propose une nouvelle 
formule uniquement basée sur des pro-

duits frais de saison, cuisinés par Tony et Guil-
laume, les deux chefs. Ici on ne prépare que 
des poissons sauvages, en privilégiant ceux de 
Méditerranée. 
Thon rouge, loup, dorade, mais aussi l’excep-
tionnel saumon blanc péché au large de la 
Corse de mars à juin. Un poisson unique, à la 
chair blanche savoureuse, très différente de 
celle du saumon rose. 
En ce moment, outre les poissons nobles, c’est 
le poulpe de roche qui est à l’honneur, cuit à 

basse température et à la plancha. Quant aux 
viandes, charolais français uniquement à l’ar-
doise. 
Autre particularité de ce restaurant de plage, il 
est ouvert pour les fêtes (du 23/12 au 07/01) et 
pendant les vacances de février. 
D’ailleurs, le Saint Barth s’invite chez vous 
pour la fin d’année avec un service traiteur 
de fruits de mer, crustacés, bûches de Noël et 
menus de fête. 

Tout un programme gourmand ! •  I D
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Sainte-Maxime

Vent de fraicheur au Saint Barth 

Pierre, votre nouveau chauffeur
Beaujolais Nouveau

Tradition française du 3ème jeudi de 
novembre, cette année, le Casino 
Barrière de Ste Maxime et Vins & 
Events vous propose un grand buffet 
de cochonailles, fromages et Beau-
jolais Villages Nouveau de Jérôme 
Tomatis, vigneron récoltant à Chi-
roubles. Dés 19h30 jusqu’à 22h30, 
profitez à volonté de cette ambiance 
populaire et festive (25€/pers). L’am-
biance tout en musique (pour danser 
aussi) sera assurée par Gérard Som-
melier jusqu’à 1h du matin... Résas 
sont à confirmer au 04.94.550.700, 
ou par sms au 06.09.82.15.16

SEMA - UMCA
Tous fous des années 80

Forte du succès des précédentes édi-
tions, la SEMA organise sa 3ème soirée 
années 80 le 4 novembre prochain 
sous le chapiteau du bord de mer 
en partenariat avec l’union des com-
merçants et artisans de Ste Maxime 
(UMCA). DJ, danseuses et boules 
à facettes seront au rendez-vous. 
N’hésitez pas à jouer le jeu et mettre 
vos tenues au diapason. Ambiance 
garantie ! Attention places limitées à 
450 personnes sur réservation et ça 
se rempli vite. 
Tarif 5€ avec une assiette salée ou 
sucrée. Buvette sur place.



Du 27 au 30 octobre, toutes les boutiques tropéziennes ouvraient leurs 
portes pour la grande braderie.

D es réductions sur les plus grandes 
marques, des milliers de visiteurs 
venus du Var mais également d’Italie, 

de Nice, Marseille, Bref, des milliers de clients 
et badauds qui n’ont pas hésité pas à parcourir 

des centaines de kilomètres pour ne pas rater 
le rendez-vous des bonnes affaires !
Pendant 4 jours, les commerçants de Saint-Tro-
pez, adhérents de l’association « Esprit Village » 
ont donc investi les rues de la Cité du Bailli pour 
la traditionnelle grande braderie !
Toutes les boutiques tropéziennes soldaient 
leurs produits à des prix encore plus intéres-
sants pour fêter cette année les 25 ans d’exis-
tence de ce rendez-vous commercial unique 
dans le Var !
Car rien n’était plus simple pendant la Grande 
Braderie des Commerçants de Saint-Tropez. 
Mode, accessoires, décoration, les clients ont 
craqué ! Les bonnes affaires s’étalaient sur 
chaque trottoir, à tous les coins de rue, et les 
clients (et les clientes) sont repartis, visible-
ment, comblés et ravis de leurs achats ! Prêts 
à revenir l’an prochain ! • Gilles CARVOYEUR

Les 25 ans de folie de la Braderie de Saint-Tropez
Les rendez-vous de la per-
formance

L’antenne de la CCI du Golfe de 
Saint-Tropez organise son prochain 
atelier, le 13 novembre, de 9h à 12h 
à l’antenne de la CCIV, 1 avenue du 
Général de Gaulle.
Lors de ce prochain rendez-vous 
de la Performance, les chefs d’en-
treprise pourront découvrir «Les 4 
leviers à activer pour augmenter sa 
visibilité web».
LES OBJECTIFS
Les objectifs sont d’analyser et 
connaître les 4 axes de référence-
ment. Pendant l’atelier, on y évoquera 
les opportunités de développement 
en testant les solutions proposées par 
un PC ainsi qu’un retour d’expérience 
entre dirigeants. La participation est 
de 35 €. Le nombre de places est li-
mité à 12 participants.
Tél. :04 94 22 63 20 
patricia.daudey@var.cci.fr

Ordonnances Macron

Rendez-vous le 8 novembre à Gri-
maud
Venez découvrir les conséquences de 
la réforme du droit du travail sur la 
gestion de votre activité !
L’UPV organise une série d’UP Mor-
ning (8h30 à 10h) pour partager 
l’analyse sur les thèmes suivants 
: renforcement du rôle de la négo-
ciation collective au sein des entre-
prises, simplification et renforcement 
du dialogue économique et social et 
la sécurisation des relations de tra-
vail avec comme Nathalie Chauvin, 
responsable des affaires juridiques 
à l’UPV.
LES RENDEZ-VOUS DE l’UPV
- 8 novembre à Saint-Tropez (Golf Up  
39, Route des Blaquières à Grimaud).
Pour aller plus loin avec les or-
donnances, inscrivez-vous aux 3 
demi-journées de formations pro-
grammées par UPV Formation Déve-
loppement.
En savoir plus sur la formation :
UNION PATRONALE DU VAR
237 Place de la Liberté - Toulon - 04 
94 09 78 78
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7
 Grande braderie annuelle

Saint-Tropez

 Victoria Rosa, la nouvelle marque haut de gamme Tropézienne ! Pour toutes commandes Printemps/Eté 2018.
Contactez le Showroom au l.s.victoriadiffusion@gmail.com ou sur le site www.victoria-rosa.com

Pour la fin du monopole de la SECU
TALESS, la bête noire des caisses d’assurance

Le RSI, l’URSSAF, CARDSAF , CARMF, 
MSA, CNBF,CAVIMAC , CARDCDSF 
, CARPIMKO  CIPAV , AGIRC, ARR-
CO accablées par le syndicat des 
Travailleurs Assurés Librement en 
Europe pour leur Sécurité Sociale 
(TALESS) qui se bat sans relâche 
pour signer la fin du monopole de 
la Sécurité Sociale. Rencontre avec 
son président-fondateur Hakim 
Razouane.

C omment êtes-vous arrivé à une 
telle maîtrise du dossier des 
caisses?

Lorsque vous vous apercevez que vos droits 
sont bafoués au détriment de sociétés privées, 
il est normal de se révolter. C’est un devoir de 
citoyen, d’informer et de défendre. Nous avons 
étudié toutes les informations possibles.  En re-
prenant tout depuis le début, on a découvert la 
supercherie.

Quel est  le rôle du syndicat ?
Nous prônons la liberté de choix de sa sécuri-
té sociale, pour que cette loi européenne déjà 
en vigueur soit enfin appliquée, sachant que 
le système en place est illégal devant le droit 
français. Nous enquêtons pour défendre les 
membres du syndicat et attaquer le système, 
sans aucune subvention. TALESS est le premier 
syndicat qui réunit patrons et salariés contre le 
“racket” des caisses. Tous les corps de métiers 
nous ont rejoints. 

Décrivez-nous le quotidien des profession-
nels soumis aux caisses de sécu ?
Catastrophique. Les entrepreneurs sont ponc-
tionnés, les remboursements et les retraites 
sont illusoires. Sans parler des suicides. Po-
sez-vous la question « Dans quel pays se sui-
cide-t-on pour son assurance santé et retraite 
? ». Les gouvernements successifs ne font que 
bafouer les droits des Français en imposant par 
décret, leurs amis des finances. 

Peut-on donc réellement quitter le régime 
d’assurance français ? 
Oui. Une fois l’assurance santé européenne 
choisie, nous accompagnons nos membres en 
fournissant un Kit des libérations des caisses, 
les courriers en réponse aux mises en de-
meure, et les défendons devant les tribunaux. 
Les investigations menées depuis 3 ans nous 
permettent d’attaquer en justice les caisses, 
véritables sociétés privées. Et d’obtenir des ré-
sultats concluants.

Quels sont les avantages à en sortir ?
Une vie normale. Vivre de son travail en étant 
très bien assuré, en préparant une vraie retraite 
est un cadre de vie plus qu’agréable. Au final, 
les membres sauvent leur société, leurs activi-
tés, embauchent ou investissent. Leur pouvoir 
d’achat est décuplé. Avec plus de solidarité 
puisque la CMU est payée par nos impôts et 
les taxes. 

Vous avez déjà subi des menaces. Est-ce le 
quotidien des professionnels ?
Les Juges et assesseurs n’ont pas l’habitude 
de voir un président de Syndicat défendre les 
travailleurs contre la Sécu. N’oublions pas que 
les assesseurs font partie des syndicats qui ont 
signé avec les caisses privées. Les profession-
nels ne sont pas au courant de leurs droits mais 
une fois qu’ils les connaissent, tout change.

Quelle est  aujourd’hui votre actualité ?
Nous avons mis en place www.seculeaks.com, 
www.zone-de-non-droit.com et www.taless.
fr. Nous avons désormais assez d’éléments 
pour saisir la Cour Européenne des Droits de 
l’Homme.

Si vous aviez un conseil à donner ?
Nos membres ont déjà quitté les caisses de 
sécu, n’attendez pas pour les quitter, votre ave-
nir et votre retraite en dépendent. Alors, faites 
respecter vos droits et rejoignez le syndicat.

Renseignements Syndicat TALESS 
1058 Route de plans, 06510 CARROS
Tél. :04 20 10 47 44
contact@taless.fr
http://www.taless.fr

Economie

Laëtitia Stabile, créatrice de la marque Victoria 
Rosa à Saint-tropez.
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Politique événementielle à Cavalaire-sur-Mer
Philippe Leonelli, maire :

«Les animations sont ma marque de fabrique» !
Cavalaire-sur-Mer est, manifestement, une cité qui bouge toute l’année. Le pro-
gramme d’animations est dense et varié. De quoi satisfaire tous les publics, jeunes 
et moins jeunes. Cette programmation culturelle, tout azimut, correspond à un choix 
municipal assumé. Celui de Philippe Leonelli, le maire de la ville.

Comment expliquer cette densité culturelle tout au 
long de l’année ?
Philippe Leonelli. Les animations sont ma marque de 
fabrique. Je dirai même qu’en devenant le maire de 
Cavalaire-sur-Mer, j’accomplis une sorte de deuxième 
vie consacrée au bien-être de chacun dans la ville, 
après ma première vie de commerçant. Et, sans doute, 
aurais-je même une troisième vie...
Dans ma première vie, j’ai toujours baigné dans le 
monde de l’animation, de la création. C’est plus fort 
que moi  : j’aime les gens et j’aime leur apporter du 
bonheur...

Comment faites-vous ?
PL. C’est bien simple, je suis perpétuellement dans le 
monde de la création que ce soit de fêtes conviviales 
ou de rencontres. Avec moi, un seul mot d’ordre ; ne 
pas être élitiste  ! L’élitisme, ce n’est pas Cavalaire  ! 
C’est une ville familiale qui sait réunir, tout au long de 
l’année, grands-parents, parents et enfants. Une ville 
où on est heureux de se retrouver, de passer ses va-
cances en famille et de profiter du bonheur de vivre 
ensemble, que l’on soit enfant, adolescent, parent ou 
grands-parents ! D’ailleurs, lors de notre dernier grand 
rendez-vous, nous avons réuni 12 000 personnes. Ce 
n’est pas rien ! Les gens viennent de très loin à Ca-
valaire, de Nice à Marseille et parfois même encore 
de plus loin !

C’était le cas pour la Rosalie’s Race Cup notam-
ment ?
PL. Effectivement ! Cavalaire a fait le plein de visiteurs. 
Les familles aiment à se retrouver chez nous car la 
compétition, à vrai dire, n’en est pas une. On leur 
sert un apéritif avec les commerçants. Grâce à cela, 
des gens qui ne se connaissent pas se rencontrent, 
échangent, se découvrent ou se redécouvrent, bref 
deviennent des concitoyens ...
C’est la même chose, par exemple, avec l’Apéro Scène 
que nous avons relancé le 6 octobre dernier, en asso-
ciation avec la Compagnie de Tragos et un groupe de 
variété. Pour la ville, avec l’association des commer-
çants, l’objectif est de se faire rencontrer les gens, ha-

bitants ou pas de Cavalaire. Le verre est à 2€ comme 
l’assiette de tapas.
Cela marche très fort ! Nous avons attiré tout au long 
de l’hiver dernier plus de 4 000 personnes. A chaque 
rendez-vous, on ne compte jamais moins de 300 per-
sonnes. C’est une formule qui plaît beaucoup parce 
qu’elle se prolonge dans la nuit et qui rencontre un 
grand succès.

DE NOMBREUX PARTENAIRES
Quelle est votre recette pour connaître autant de 
réussite ?
PL. Au départ, c’est un choix. Plutôt que de concentrer 
l’intégralité de notre budget culturel dans 3 ou 4 ani-
mations phare comme le faisait l’équipe précédente, 
j’ai préféré conserver la même enveloppe budgétaire 
mais en étalant les manifestations sur l’ensemble de 
l’année. Avant, à Cavalaire, vous aviez deux ou trois 
grosses manifestations l’été et plus rien le reste de 
l’année. Ce n’est pas ma conception.
Pour parvenir à remplir notre calendrier d’animations, 
nous travaillons avec de nombreux partenaires, asso-
ciatifs ou pas. La mairie gère, tout naturellement, la 
partie logistique. Nous mettons en place les structures. 
D’un point de vue financier, ce genre d’interventions 
municipales ne coûte pas grand-chose puisqu’il s’agit, 
le plus souvent de l’intervention du personnel muni-
cipal, dans le cadre de leurs missions et leurs heures 
de service. Le reste des animations est assuré par des 
prestataires.

Et, visiblement, cette recette marche fort ?
PL. Nous sommes particulièrement ravis des fréquen-
tations que nous enregistrons à chaque grande mani-
festation organisée sur le territoire de la commune. La 
dernière en date a réuni 1 200 coureurs, chacun ac-
compagné de 3 à 4 personnes. Cela signifie que nous 
avions 5 000 personnes dans la ville, sans compter les 
nombreux curieux et visiteurs de Cavalaire et des villes 
alentours venus assister à cette course pas comme les 
autres. On les a croisés dans les nombreux restaurants 
de plage et les commerces que compte la ville. Les 
restaurants étaient pleins !

Mais, ce qui est important, c’est que les gens, après 
avoir découvert Cavalaire, reviennent chez nous pour 
une journée ou pour y passer leurs vacances en famille 
ou entre amis. De plus, lorsqu’ils sont à Cavalaire, ils 
fréquentent les restaurants, les commerces voire les 
hôtels.
Mais, pour remplir les commerces, il faut proposer des 
attractions moins chères et diversifiées. Ainsi, nous 
rendons les rues de Cavalaire plus conviviales, comme 
l’ont démontré les succès du Cavalaire jazz Festival 
et du Tremplin Jazz, organisés en septembre dernier. 
Chez nous, la démocratie se fait dans la rue ! Elle se 
partage dans la rue !

LA CONVIVIALITE, LA RECETTE DU SUCCES
Quelle est l’impression qui se dégage du public à 
propos de ces animations ?
PL. Pour la majorité de ceux qui sont venus, cela reste 
la convivialité. Nous avons créé des animations convi-
viales. Il faut savoir rester proche des gens. Quand je 
me promène dans les rues de Cavalaire, j’ai toujours 
un petit mot pour l’un ou pour l’autre et les Cavalairois 
ont toujours, eux aussi, un petit mot pour moi. Résul-
tat, quand mes opposants politiques m’attaquent, je 
suis souvent défendu par les gens dans la rue ! Parce 
que nos concitoyens savent quelle politique je mets en 
œuvre et qu’elle est à leur bénéfice. A Cavalaire, c’est 
le citoyen qui participe de manière directe à la vie de 
sa commune.

Comment arrivez-vous à conjuguer toutes vos 
activités ?
PL. Je travaille beaucoup ! En tant que maire, j’impulse 
la politique d’animations. Je pense déjà à ce que l’on 
va proposer pour les fêtes de Noël et pour la prochaine 
saison estivale. La fameuse Ronde des paires Noël, qui 
change de nom et devient la Christmas Run, va totale-
ment évoluer. Vous allez être surpris ! On va changer le 
lieu en la remettant dans le centre-ville, le dimanche 
matin. Les horaires et le règlement de la course vont 
changer aussi. Nous ouvrons la course aux coureurs 
individuels, aux plus jeunes. On attend plus du double 
de coureurs par rapport à 2016.
Mais l’idée forte, c’est de mettre de la fête autour 
de cette course et faire durer la manifestation au-delà 
du temps de la course elle-même, c’est à dire du-
rant tout un week-end du samedi après-midi au di-
manche !

L’été est aussi une période chaude pour les ani-
mations ?
PL. Je vous avouerai que cela devient un casse-
tête d’organiser des manifestations quand la station 
compte 70 000 personnes. Réunir 10 000 personnes 
pour une animation avec les contraintes de l’état 
d’urgence, la création des «Fans Zones», le travail 
ne manque pas. Cela réclame des moyens énormes. 
C’est du boulot, je vous l’assure. Mais, ce n’est que 
du bonheur aussi ! Un clin d’œil au passage à toutes 
nos équipes qui œuvrent pour la réalisation de ces 
manifestations.

En un mot, comment résumeriez-vous votre phi-
losophie ?
PL. Convivialité, proximité et partage c’est mon ca-
ractère  ! Cette politique culturelle me correspond 
parfaitement. Dans ma vie, j’ai toujours aimé créer, 
organiser et inventer. Mon credo : que demain ne res-
semble pas à aujourd’hui ! A mes yeux, pour que les 
gens ne s’ennuient pas, il faut leur donner envie, être 
dynamique, travailler sans rechigner et se remettre en 
question constamment. D’ailleurs, la meilleure preuve 
de notre bonne orientation, c’est que nous inspirons 
d’autres communes. Plusieurs élus sont venus à Ca-
valaire pour appréhender notre mode opératoire, notre 
façon de mettre tout en œuvre pour réussir et pour 
tenter de connaître notre recette de fabrication. •

Propos recueillis par Gilles CARVOYEUR – Photo André CASTEL

Cavalaire-sur-mer

Samedi 18 novembre
THÉÂTRE : UN AIR DE  
PROVENCE
Salle des Fêtes à 20h30
Renseignements : Office Municipal de 
la Culture
Dimanche 19 novembre
LOTO DE CAVALAIRE AUTO 
RÉTRO
Salle des Fêtes à 16h
Renseignements : Cavalaire Auto Rétro
Mardi 21 novembre
ATELIERS MÉMOIRE
Maison de la mer de 10h à 12h
Renseignements : CCAS

Vendredi 24 novembre
LA GUINGUETTE
Salle des Fêtes à partir de 18h
Entrée payante
Renseignements : Comité Officiel des 
Fêtes

Dimanche 26 novembre
BOURSE AUX JOUETS
Salle des Fêtes à partir de 8h
Renseignements : Service Jeunesse
Mardi 28 novembre
SOIRÉE 
INTERPROFESSIONNELLE DE 
SENSIBILISATION «SPORT SUR 
ORDONNANCE»
Résidence Beach à partir de 19h30

Lundi 13 novembre
CONFÉRENCE «SANTÉ BIEN 
VIEILLIR»
«SOIN ET PRÉVENTION»
Salle des Fêtes à 10h
Renseignements : CCAS

Vendredi 17 novembre
CONFÉRENCE 
ARCHÉOLOGIQUE : CAVALAIRE 
ET SES DÉCOUVERTES 
ARCHÉOLOGIQUES
Auditorium de la Médiathèque à 17h
Renseignements : Espace Archéologique

LOTO ET REPAS DU TÉLÉTHON 
DU SERVICE JEUNESSE
Salle des Fêtes à partir de 18h
Renseignements : Service Jeunesse

SOIRÉE TÉLÉTHON DU CENTRE 
ADOS
Salle des Fêtes à partir de 18h
Renseignements : Service Jeunesse
Du 18 novembre au 15 décembre
35ÈME ÉDITION DU SALON 
DES ARTS
CONCOURS D’ARTS PLASTIQUES
Exposition de peintures, sculptures et 
photographies
Maison de la Mer de 10h à 12h et de 
14h à 17h
Renseignements : Office Municipal de 
la Culture

Samedi 11 novembre
CÉRÉMONIE COMMÉMORATIVE 
DE L’ARMISTICE DE 1918
Cimetière intercommunal

Dimanche 12 novembre
LOTO D’AUTOMNE DES 
PETANQUAÏRES
Salle des Fêtes à 16h
Renseignements :  Petanquaïres

À VENIR

PROGRAMME DES ANIMATIONS - NOVEMBRE 2017

Office de Tourisme - Comité Officiel des Fêtes  :  04 94 01 92 10 - Médiathèque  :  04 94 01 93 2  - Office Municipal de la Culture  :  04 94 64 00 96
Service des sports : 04 94 05 41 28 - Hôtel de ville  :  04 94 00 48 00 - Espace Archéologique : 04 94 01 92 18

www.cavalaire.fr
*l’abus d’alcool est dangereux

pour la santé
facebook.com/mairie.decavalaire

Programme susceptible 
de modifications

EN CE MOMENT
Depuis le 16 septembre
EXPO :  DÉCOUVERTES 
ARCHÉOLOGIQUES À 
CAVALAIRE
Par André Falconnet
Renseignements : Espace archéologique

Depuis le 3 octobre
EXPO :  AUTOUR DU MONDE
Marcher... Rêver... Contempler...
Amérique du Sud (Colombie, Pérou, 
Bolivie, Chili, Argentine)
Renseignements : Médiathèque

Depuis le 15 octobre
L’ENCRE BLEUE 20ÈME 
ÉDITION 
CONCOURS DE POÉSIE
THÈME : L’ARDEUR 
Renseignements : Office Municipal de 
la Culture 

Cavalaire,
destination 
bonheur !

 
Dimanche 12 novembre
VIDE-GRENIERS DE 
L’ACAPIC
Place Jean-Moulin (Place du marché)
Vente d’objets d’occasion ouverte aux 
particuliers  - de 8h à 18h
Renseignements : 06 29 75 41 96

NOVEMBRE
Tous les mercredis 
(sauf vacances scolaires)

ATELIERS THÉÂTRE ENFANTS
Salle des Fêtes de 14h à 18h
Renseignements : Office Municipal de 
la Culture

Vendredi 10 novembre
CONCERT DE GOSPEL 
« AMAZING GRACE TOUR»
Par Divin’ Gospel Music
Salle des Fêtes à 20h30
Renseignements : Office Municipal 
de la Culture

Vendredi 10 novembre
LA GUINGUETTE 
Maison de la Mer de 15h à 18h
Entrée payante
Renseignements : Comité Officiel des 
Fêtes

CONFÉRENCE : «ÊTRE 
PARENTS - DROITS ET 
DEVOIRS»
Conférence interactive sur le thème de 
la parentalité
Médiathèque à 18h
Renseignements : Cavalaire Familles

Vendredi 3 novembre
APÉRO-SCÈNE*
Live music avec le groupe «Marius 
Limousine»
Apéro proposé par les commerçants 
du quartier
Place du Parc : A partir de 18h
Renseignements : 

Cavalaire Entreprises

GRACE  TOUR
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La Croix-Valmer

Après les incendies, les travaux de restauration des sites des Caps Lardier 
et Taillat ont démarré.
 

I ls ont été nombreux à apporter leur aide 
pour restaurer les sites emblématiques des 
Caps Lardier et Taillat, propriétés du Conser-

vatoire du littoral. Ces joyaux naturels du littoral 
varois ont été calcinés sur plus de 300 hectares, 
lors des terribles incendies des 24, 25 et 26 juillet 
derniers.
«La restauration de ces sites, extrêmement fré-
quentés, nécessite des moyens considérables 
impliquant le Conservatoire du littoral et les 
gestionnaires (Parc national de Port-Cros et 
Conservatoire d’espaces naturels de Provence-
Alpes-Côte-d’Azur), ainsi que les communes 
de Ramatuelle et de La Croix-Valmer», explique 
Sophie Sejalon, déléguée-adjointe régionale du 
Conservatoire du littoral.

EXTRAORDINAIRE ELAN DE GENEROSITE
Par chance, un élan de générosité s’est créé avec 
plus de 220 personnes qui ont participé béné-
volement aux opérations de nettoyage des sites 
permettant d’évacuer plus de 6 tonnes de déchets 
mis à découvert par les incendies. D’autres jour-
nées de solidarité seront organisées à l’automne 
pour aider les équipes de gestion à lutter contre 
les plantes envahissantes. 
«L’appel à dons «Ensemble, restaurer les Cap 
Taillat et Lardier» relayé par la presse et sur in-
ternet, a suscité de nombreux dons en ligne sur 
www.conservatoire-du-littoral.fr, totalisant plus 
de 40 000 € qui viennent s’ajouter aux crédits 
exceptionnels débloqués par l’État (165 000 €), à 
l’occasion de la visite ministérielle du mois d’août. 
De nombreux donateurs se sont également ma-

nifestés auprès du CEN PACA 
et continuent de se mobiliser 
afin de permettre d’appuyer 
l’effort de reconquête du site 
naturel, de sa faune et de sa 
flore», ajoute, pour sa part, 
Marc Maury, directeur du 
CEN PACA. Enfin, des soirées 
caritatives ont été organisées 
à l’initiative de particuliers, 
comme celle au Will à Rama-
tuelle, le 15 septembre, qui a 
permis de récolter 21 000 €, 

ou encore celle qui sera organisée à Cavalaire, 
le 28 octobre prochain, lors d’un concert de jazz.

EFFORTS QUOTIDIENS
Sophie Sejalon reprend  : «Le Conservatoire et 
ses partenaires tiennent à remercier très sincè-
rement l’ensemble des donateurs. Ces marques 
de soutien réconfortent énormément les équipes 
dans leurs efforts quotidiens pour que la nature 
reprenne ses droits au plus vite. Les actions de 
restauration sur site ont déjà commencé ! Le 
Conservatoire du littoral a missionné l’Office 
national des forêts (ONF) pour un bilan précis et 
des préconisations sur la manière de traiter les 
bois brûlés en fonction du degré d’urgence, des 

risques d’érosion des sols mais aussi des possibi-
lités de reprise de certains végétaux». 
Marc Duncombe, directeur du Parc national de 
Port-Cros, ajoute  : «Le diagnostic qui vient juste 
d’être rendu cartographie les zones à traiter en 
priorité. Plus de 2 400 arbres devront être abattus 
à proximité des pistes et sentiers, des purges de 
sécurité devront être réalisées le long du sentier 
du littoral afin d’éviter les chutes de blocs. Cer-
taines parties de la forêt calcinée devront être 
traitées de manière spécifique. 
Le Parc national de Port-Cros pilote depuis plus 
d’un mois un chantier d’insertion destiné à préve-
nir l’érosion des sols, notamment dans les zones 
où les arbres abattus peuvent servir de fascines 
(branches et troncs d’arbres disposés de manière 
à retenir la terre et les graines. Ces petits amé-
nagements ont déjà montré leur efficacité lors 
des pluies du 9 septembre. Sur la pointe du Cap 
Taillat, les gardes du littoral du CEN PACA, avec 
l’aide des jardiniers du Domaine du Rayol, ont 
également commencé à abattre les arbres et à 
poser des fascines».

ROUVRIR LES SITES EN TOUTE SECURITE
Pour la sécurité de tous, les communes ont fermé, 
par arrêté municipal, les axes et/ou massifs, de-
venus dangereux. En plus des risques de chutes 
d’arbres, les ouvrages (marches, renforts latéraux, 
casse-pattes….) du sentier du littoral ont été très 
fortement endommagés et devront être réaména-
gés. Dans les secteurs les moins difficiles à traiter, 
les gardes du littoral du CEN PACA et du Parc na-
tional de Port-Cros vont remplacer ces ouvrages. 
Ailleurs, des entreprises spécialisées devront être 
missionnées.
«La tâche est encore longue mais les travaux sont 
engagés. L’objectif est de pouvoir rouvrir les sites 
au public en toute sécurité, et d’accompagner 
la nature dans sa régénération naturelle. On ob-
serve déjà, malgré la sécheresse, des repousses 
spectaculaires de certains arbres, en particulier 
des Chênes liège. Dans les mois qui viennent, il 
conviendra d’être très vigilants quant au risque 
de développement de plantes invasives. Après les 
mesures d’urgence, la reconstruction des pay-
sages et des écosystèmes s’effectuera sur le long 
terme, la nature ayant besoin de temps pour re-
prendre ses droits», assure, enfin, Bernard Jobert, 
le maire de La Croix-Valmer. •

Des moyens considérables pour les Caps Lardier et Taillat

LES OBLIGATIONS DE DEBROUSSAILLEMENT
Comme tout propriétaire, le Conservatoire du littoral est soumis aux obligations légales de 
débroussaillement (OLD) concernant les abords de ses bâtiments situés à proximité des fo-
rêts. Mais comme pour tout propriétaire il n’est pas responsable des OLD incombant aux rive-
rains de sa propriété. Si la zone à débroussailler par les riverains autour de leurs habitations 
dépasse les limites de leurs propriétés et se trouve en partie sur la propriété du Conserva-
toire, c’est au propriétaire de la construction concernée que revient l’obligation de débrous-
sailler, et c’est à lui de prendre en charge les travaux, après s’être calé avec les gestionnaires 
du site sur les modalités de ce débroussaillement sur la propriété du Conservatoire du littoral. 
En effet, le débroussaillage sert à protéger les bâtiments et non pas la forêt. Le Conservatoire 
du littoral et les gestionnaires de ses sites assument leurs responsabilités et ont réalisé les 
travaux de débroussaillement aux alentours des bâtiments de Gigaro et des différentes pistes 
utiles à la gestion des sites traversant le massif forestier. Si ces obligations de débroussaille-
ments sont indispensables pour assurer une meilleure protection des biens et des personnes, 
elles ne concernent en aucune façon le massif forestier à proprement parler. 
Une forêt reste avant tout un espace naturel. Une forêt sur laquelle serait pratiqué un dé-
broussaillage systématique ne serait plus qu’un jardin ou un parc urbain.
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12La Garde Freinet 

La commune de La Garde Frei-
net recèle des trésors cachés. 
Le hameau des Vernades, « Le 
vert dans l’eau », est une de ces 
pépites où il fait bon vivre pour 
petits et grands.

A 2,5 km de Grimaud et 3 km du 

Plan de la Tour, en pleine na-

ture, une poignée de maisons 

abritent la dizaine de familles qui vit dans 

ce petit paradis. Magalie Solodilow, diété-

ticienne libérale a fait ce choix lorsqu’elle 

a cherché une maison à acheter avec son 

mari. Mère de trois enfants, elle prépare un 

livre de recettes, et sa maison sent bon la 

cuisine du jardin pendant que les minots 

font du vélo avec les copains. « Dans notre 
budget, nous ne voulions pas du lotisse-
ment et de la qualité de construction qu’on 
nous proposait. Nous sommes arrivés ici 
par hasard et y avons trouvé ce qui nous 
correspondait. » Sans à priori sur la vie de 

hameau, elle se renseigne sur l’ambiance 

avant d’arrêter son choix « Ici chacun fait 
ce qui lui plait tant qu’il respecte le voi-
sinage. C’est primordial dans un hameau, 
mais cela ne va pas de soi partout. » 

Avec tout l’attrait de la campagne à 5 mi-

nutes de la ville, Magalie n’a aucun regret 

quand elle ramasse les légumes de son 

potager. « Nous faisons des repas parta-
gés et des réunions de hameau pour voir 
ensemble ce qu’il y a à faire, l’élagage, le 
curage des fossés, les travaux envisagés et 
le débroussaillage, essentiel même si nous 
ne sommes pas dans un couloir de feu. » 

Avec une dizaine d’enfants de moins de 15 

ans, des jardins sans clôture, l’absence de 

bruit et de pollution, les balades dans la 

nature en majesté et le passage des ani-

maux en liberté, vivre ici offre une qualité 

de vie rare qui fait vite oublier la distance 

des commerces et autres commodités ur-

baines. « Le calme nous importait plus que 
la boulangerie au coin de la rue. » •   I D

Le hameau caché

TTB Bâtiment

N’attendez pas les premières 
pluies pour faire vérifier l’étan-
chéité de votre habitation. Rési-
dences principes, secondaires, 
locaux professionnels… l’humi-
dité est à bannir !

L ’entreprise TTB Bâtiment, dont 

l’étanchéité est un savoir-faire 

reconnu, peut vous conseiller sur 

cette problématique. Les sources d’humidi-

té, multiples et d’origine extérieure (pluie, 

humidité ascensionnelle, vent) ou intérieure 

(air saturé en humidité) doivent être identi-

fiées et éliminées au plus vite pour conser-

ver un habitat sain.

TTB Bâtiment, expert renommé depuis plus 

de dix ans dans le domaine de la maçonne-

rie générale, la construction et la rénovation 

de piscine est aujourd’hui un acteur incon-

tournable dans le secteur de l’étanchéité.

Contact : ZA du Grand Pont. 83310 Grimaud

Tél : 06.07.43.27.93. et 04.94.56.45.28 •  

Une bonne étanchéité pour des bâtiments sains
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Ex-salariées de la Chambre de Commerce et d’Industrie de Saint-Tropez, 
Christine Amiot-Bérenguier et Evelyne Sciré-Puigserver cumulent à elles 
deux plus de 40 ans dans le commerce.  

F ortes de cette solide expérience, elles 
décident, en janvier dernier, de créer 
D.E.F.F.I Business, pour répondre au 

mieux aux attentes des professionnels. Et leur 
proposer des formations adaptées.

“Nous constatons régulièrement que les entre-

preneurs paient des cotisations, le RSI… mais 
ne savent pas qu’ils ont droit à des formations 
(2x 7 heures), pour eux-mêmes, comme pour 
leurs salariés. Nous leur proposons ainsi un 
service de proximité et nous occupons du mon-
tage des dossiers, de toutes les formalités”.

Petits-déjeuners thématiques
Professions libérales, artisans, commerçants… 
les portes de DE.F.F.I Business sont ouvertes à 
tous. 
Des petits-déjeuners thématiques sont aussi 
régulièrement organisés. Le dernier en date 
portait sur “les réseaux sociaux et l’entreprise”. 
Prochain rendez-vous le 14 novembre sur le 
thème de “la gestion du client difficile” puis le 
13 décembre sur “la gestion du temps”. 

En janvier, seront programmées deux autres 
séances portant sur “la formation anglais” et 
“la mallette du dirigeant”. L’agenda est déjà 
bien rempli ! •

Contact : 
Christine Amiot-Bérenguier (Présidente)
Evelyne Sciré-Puigserver (directrice géné-
rale)
102, avenue G. Clemenceau. 83310 Cogolin.
deffi.business@gmail.com
Tél : 04.94.44.18.67.  

La méthode Natur House est avant tout un engagement réciproque.

P as toujours simple de manger équili-
bré chaque jour comme nous y incitent 
les diverses campagnes de communi-

cation du ministère de la santé. Le centre de 
diététique « Natur House » de Cogolin ap-

porte une réponse appropriée aux besoins de 

chacun. 

Emilie, diététicienne diplômée d’Etat, déter-

mine au cours d’un premier rendez-vous en-

tièrement gratuit vos besoins spécifiques, vos 

attentes et votre plan alimentaire afin de vous 

proposer le rééquilibrage adapté et une nou-

velle hygiène de vie. 

PERTE DE POIDS DURABLE
Dans nos sociétés modernes, les causes de dé-

séquilibre sont nombreuses et dépendent aussi 

bien des facteurs environnementaux, du stress, 

de la fatigue, du sommeil, de la rétention d’eau, 

de la ménopause, comme de la perte de poids 

mal gérée. 

Formée en continue à la méthode Natur House, 

Emilie établit un programme suivi, renforcé par 

la prise de compléments alimentaires naturels 

à base de plantes, fruits, légumes, vitamines et 

minéraux. Ce programme est adapté aux be-

soins physiologiques, aux troubles à solution-

ner et aux objectifs inhérents à chacun. •   I D

Retrouvez notre équipe de professionnels du 

bien-être au square Jean Moulin dans l’avenue 

Clemenceau à Cogolin.

Tél. : 04 94 40 44 04

* Pour tous suivis de rééquillibrage alimentaire, voir les conditions en magasin.

D.E.F.F.I Business Natur House
Répondre aux problématiques des chefs d’entreprise Des experts en rééducation alimentaire 

Les Cogolinois sollicités 
pour leurs idées !

Fermée depuis octobre 2016, la De-
meure Sellier, joyau patrimonial du 
XVIIe siècle légué à la ville en 1998 
par M. Sellier, devait être transformée 
en hôtellerie.
Aujourd’hui vide, la magnifique de-
meure attend un nouveau souffle.
Expositions, cérémonies, lieu de vie 
pour les associations… toutes les 
idées proposées et recueillies entre 
le 15 novembre et le 29 novembre 
dans les urnes situées à la mairie, au 
guichet unique, à la médiathèque, au 
COSEC, à la bastide PISAN et à l’office 
du tourisme seront soigneusement 
étudiées.
Les projets sont soumis au vote des 
Cogolinois majeurs et présents sur 
les listes électorales du 3 au 17 jan-
vier.

Cogolin
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Mérouane DJAHIR  nous a quitté suite à un dramatique accident du 
travail le jeudi 06 octobre 2017. 

M érouane était une belle per-
sonne. Généreux, curieux, tou-
jours positif, optimiste et en-

thousiaste.
Mérouane était un excellent élagueur ; il 
savait se déplacer en sécurité,  était pré-
cis ; il avait une connaissance aiguisée des 
bonnes pratiques de l’élagage. C’était un 
équipier hors pair, toujours attentif, sur qui 
chacun d’entre nous pouvait compter.
Mérouane savait reconnaitre les différentes 
espèces d’arbres et adaptait l’élagage 
en fonction des caractéristiques propres 
à chaque sujet; il avait le sens du travail 
bien fait ; il était patient et diplomate avec 
les clients. Chaque problème trouvait une 
solution.
Dès son entrée dans l’entreprise, Mé-
rouane a accentué la cohésion entre cha-
cun de nous. Le matin, les embauches 
étaient  souriantes. Sa curiosité et son sens 
technique lui permettait de comprendre et 

réparer tout ce qui tombait en panne.  Par 
son attitude généreuse, il prenait de son 
temps pour dépanner les véhicules de cha-
cun car il aimait partager son goût pour la 
mécanique.
Toute l’équipe de COURROY Elagage est 
très affectée par sa disparition, nous pen-
sons à sa femme Laetitia, ses deux enfants, 
sa famille et ses proches.  •    Yves Courroy

Hommage à Mérouane Djahir

Une profession est loin de dé-

finir un homme, démonstration 

avec Miguel Barjon. 

P eintre en bâtiment de métier de-
puis 15 ans, Miguel est passionné 
par la mer. « C’est fusionnel. Je ne 

peux pas passer une journée sans y pen-

ser et y aller. » Alors à ses heures perdues 

il fabrique des planches de Kitesurf et de 

Wakeboard en carbone, pour lui ou des 

commandes. Il se sert des techniques de 

son métier pour les réaliser avec le plus 

grand soin. Aujourd’hui c’est un prototype 

de paddle qui attend la touche finale sur les 

tréteaux de son atelier. « Je pratique tous 

les sports de mer, surf, body… Et, tout en 

restant technique, le paddle offre un sport 

plus doux pour le corps mais toujours au 

contact de la mer. » Lors d’un séjour de 

quelques années à Tahiti, il a rencontré 

des tahitiens construisant des Vaa, grandes 

pirogues typiques « Je les regardais pour 

le plaisir. Là-bas les mecs surfent tous 

les matins et en rentrant le soir. En arri-

vant ici cela m’a manqué » Alors il a fallu 

trouver d’autres sports, d’autres supports 

« Le paddle y répond. Quand la mer est 

calme on fait de la balade. Quand elle l’est 

moins, c’est plus sportif. Avec de la houle 

on s’éclate, ça glisse. » Et en Méditerranée 

on peut même se faire peur « Sur l’eau on 

est libre, seul avec la mer, un pur senti-

ment de liberté. La mer ici peut offrir de 

magnifiques moments. Quand ça rentre 

on est comme des fous, on peut même se 

faire peur car les vagues ne laissent aucun 

répit. » Son prochain projet, un paddle en 

fibre de lin, aux résines beaucoup moins 

agressives pour la nature. La glisse aus-

si peut devenir plus écologiques. • I D

Quand une profession cache une passion

Disparition prématurée d’un homme curieux et généreux Disparition prématurée d’un homme 
curieux et généreux
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L’IGESA Escale Louvois fête le Beaujolais nouveau !
L’IGESA Escale Louvois accueille, le jeudi 16 novembre, la sortie officielle du 
Beaujolais nouveau au sein du restaurant Le Vaisseau.
 

M ais, si nous faisions un peu d’histoire 
avant de lever nos verres et nos pi-
chets à la gloire du nouveau millé-

sime !
«C’est en 1967 qu’une date est fixée pour la pre-
mière fois pour la sortie du Beaujolais nouveau, 
soit le 15 novembre à minuit. Mais, c’est en 1985 
que la troisième semaine du mois de novembre 
est choisie pour célébrer la production viticole de 
l’année en cours», précise Patrick Campana, le 
directeur des lieux.

DOUZE COUPS DE MINUIT
En parfait connaisseur des traditions françaises, 
le directeur de l’Escale Louvois, ajoute  : «En 
France, le lancement solennel du vin primeur a 
eu lieu lors de la fête traditionnelle des Sarmen-
telles à Beaujeu dans le département du Rhô-
ne, la capitale historique du beaujolais, où une 
procession de brouettes remplies de sarments 
enflammés a précédé la mise en perce des pre-
miers tonneaux aux douze coups de minuit».
Ce jeudi 16 novembre, les cépages dominants 
du Gamay vous attendent à l’Escale Louvois. 
«Chaque année, ce jour est très attendu et c’est 

pour cette raison que nous proposons un authen-
tique déjeuner qui va mettre à l’honneur notre 
beaujolais national, déjeuner qui sera agrémen-
té, côté ambiance, par un excellent duo live. De 
quoi faire plaisir à nos clients», annonce Patrick 
Campana.
Tout au long de l’année, l’Escale Louvois offre 
soirées dansantes, des déjeuners à thèmes et de 
grands réveillons. Actuellement, l’établissement 
(ancien cercle des officiers mariniers) prépare 
sa saison 2018, qui promet d’être aussi riche 
et variée que cette année 2017. Ainsi, dans la 
prochaine programmation,  nous avons noté le 
retour de la fameuse troupe I’Dolls Cabaret pour 
le prochaine Saint-Valentin. Mais, chut... Le pro-
gramme se peaufine et il faudra attendra encore 
quelques semaines pour connaître la totalité 
du calendrier des spectacles et des animations 
concoctés par l’équipe de Patrick Campana !
A noter, également, que les réservations pour le 
grand réveillon de la Saint-Sylvestre, sont d’ores 
et déjà ouvertes. Pour connaître le programme 
et réserver à l’accueil, il suffit de téléphoner au 
04.22.43.74.00. •

Patrick Michel LOUVOIS
escalelouvois@igesa.fr

Sorties

Le marathon du Golf est l’occa-
sion de vivre un moment sportif 
de haut niveau et d’amitié entre 
amis en choisissant de le faire 
par équipe. C’est l’option qu’ont 
choisies quatre femmes qui 
sourient à la vie.

L e marathon du golf de Saint Tro-

pez ouvre la porte aux relais pour 

cette 1ère édition et offre le choix 

de participer en individuel ou en équipe. 

Une belle opportunité qu’ont saisies Maga-

li, Elodie, Lina et Gabrielle. Dynamiques 

et sportives ces quatre jeunes femmes se 

sont rencontrées l’année dernière lors de 

la Mud Day de Nice, une épreuve sportive 

sur un parcours urbain de 13 km et 22 obs-

tacles à franchir face à la Baie des Anges. 

Un challenge particulièrement ardu qui les 

a rapprochées et a marqué le début d’une 

belle amitié sportive. 

Ces mères de famille accomplies aux vies 

professionnelles bien remplies s’entrainent 

d’arrachepied et participent aux évène-

ments sportifs de la région dès qu’elles en 

ont l’occasion, pour se faire plaisir et se 

dépasser physiquement. Adeptes des va-

leurs sportives, elles se fixent un objectif 

sportif dans l’année. Il leur sert à booster 

leur motivation et à trouver du temps pour 

elles. 

Pour le marathon elles vont le faire en re-

lais, même si elles s’entrainent individuel-

lement car leurs vies de famille et profes-

sionnelle ne leur permettent pas forcément 

de se retrouver facilement et régulièrement 

pour pratiquer ensemble. Je jour J c’est 

Lina qui prendra le départ la première et 

Elodie qui franchira la ligne d’arrivée pour 

son équipe.

Ce marathon elles veulent le courir en-

semble, en équipe, sans donner d’impor-

tance au niveau sportif de chacune. Leur 

devise « On part ensemble, on arrive en-
semble » •  I D

Sports

Une histoire d’amitié et de femmes!

Emile, Stéphanie, Sandra, Vé-
ronique, 4 amies qui rêvent 
d’aventures et d’exploits mais 
aussi d’agir avec leur cœur. 

E lles ont choisi de se lancer dans une 
course extraordinaire et généreuse, 
celle du Trophée des Roses des 

Sables, rallye au profit de la lutte contre le 
cancer du sein et de la pauvreté des enfants. 

Plus de 250 femmes participent à ce ral-
lye prestigieux de 6000km entre Biar-
ritz et Marrakech immortalisé par la 
photo des candidates formant le ruban 
rose en plein désert pour l’associa-
tion « le cancer du sein parlons-en ». 

Avant de partir, elles récoltent des dons 
qui seront distribués lors des différentes 
épreuves dans des villages du sud-est 
marocain aux écoles et centres de soins. 

Généreux à plus d’un titre, le rallye est aussi 
le cadre de « désert propre» avec le  Groupe 
Pizzorno environnement  en charge du tri et 
de la collecte des déchets avant chaque raid. 

Réparties en 2 équipages, elles ont un an 
pour trouver les fonds nécessaires et les par-
tenaires qui soutiendront leur engagement 
dans cette aventure unique. Venez les ren-
contrer lors de leur soirée de présentation 
le 2 décembre prochain au Buddha Beach*. 

Départ prévu le 10 octobre 2018 !

*Soirée présentation des 2 équipages le 2 
décembre au restaurant plage le Buddha 
Beach de Ste Maxime à partir de 19 h 
30. Apéro dinatoire et danse avec Benoît 

DJ. 30 € dont une partie rever-
sée au profit de l’association. 

Réservation
lesaventuroses83@gmail.com
06.79.76.58.48
06.25.64.59.73 
06.13.59.60.10 

Desertour organise l’événement 
depuis l’an 2000 en partena-
riat avec la Croix rouge, l’as-
sociation les roses solidaires, 
l’association les enfants du 
désert, ainsi que l’association 
Cancer du sein parlons-en. •  I D

Devenez sponsor d’une belle cause
Entrez dans l’aventure des Aventur’oses
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Installé depuis 34 ans à Sainte-
Maxime

La Muscadine confectionne des cho-
colats dans la pure tradition artisa-
nale.
Avec plus de 35 variétés de ganache 
et de praliné, Jean-louis Vaissaud, son 
épouse et un second artisan choco-
latier vous invitent à venir déguster 
sur le salon du chocolat leurs créa-
tions originales, tels que la ganache 
au grand marnier, les chocofleurs aux 
notes de mimosa, lavande, violette et 
rose.

Le chocovin, subtile alliance d’un cho-
colat au confit de vin et de pâtes de 
fruits à la mandarine, citron gingem-
bre et vin chaud .

A découvrir absolument...
Contact : zalensky@hotmail.fr
Tél. : 04.94.96.46.12

Bienvenue au Champagne Rollin, 
exploitation familiale depuis 5 gé-
nérations.

Certifié en viticulture durable depuis 2012,
venez déguster nos champagnes telle la 
«Grande Réserve»  d’une élégante maturi-
té aux notes de mirabelle, de pêche et de 
brioche…
Egalement le « Séduction » un champagne 

rosé gourmandise, avec ses arômes de 
fruits rouges, il accompagnera à merveille 
vos desserts au chocolat.
Fiers d’être Récoltant-Manipulant, c’est 
toujours avec plaisir que nous vous ac-
cueillerons sur ce salon afin de vous faire 
partager et déguster notre passion. 

Contact :
champagnerollin@gmail.com
Tél. : 06.84.84.67.09

La Muscadine

Champagne Rollin


